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Les radiations proviennent de plusieurs sources, certaines moins
importantes, mais non négligeables. Sans aucun doute la principale a €te,
et reste, les essais nuclcaires.

La conclusion du traité bannissant ces essais dans l'atmospheére,
dans l'espace extra-atmospherique et sous l'eau, a donc €té un pas
important dans la réduction, sinon 1l'é¢limination de ces radiations.
L'action des Nations Unies aura contribue a pousser a la conclusion de
ce traité,

I1 ne faudrait cependant pas que notre vigilance se relache.
Restent les radiations gue l'on pourrait qualifier de normales, restent
les effets des essals nucleaires passes, restent les essais dont la
cessation n'est pas prevue au traité de Moscou. J'illustre ma pensée
en disant qu'au Canada les mois de juin et de julllet cette annce ont
connu une poussée du niveau des radiations ionisantes. Ces retombees
radiocactives c¢taient 1l'effet d'essais nucleaires qui avaient pris place
prés dfune annee auparavant., Il est donc comprehensible que notre
inquietude soit partagee par un grand nombre de pays qui craignent aussi
que ces radiations, dans leurs déplacements, ne retombent sur leurs
territoires.

Reste enfin et surtout le besoin de maintenir en place le
dispositif qui nous permettra de connaitre les mouvements de ces
radiations et d'acquerir une connaissance plus poussee de leurs effets
et des precautions et autres mesures a prendre pour en reduire la
nocivite,

Le dispositif d'observation du niveau de radiocactivite
atmospherique et de communication de renseignements obtenus mis en place
par 1'Organisation meéteorologique mondiale, conjointement avec 1l'etude
poursuivie par notre Comité scientifique, nous permettra d'obtenir les
donneées scientifiques nécessaires a notre connaissance des effets et des

mouvements de ces radiations, quelle que soit leur origine.
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